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Ce 13e rapport de la Commission de l’Avifaune Française (CAF) présente les décisions prises de 2010 
à 2012. Il concerne des inscriptions sur la Liste des oiseaux de France (LOF) et des modifications 
systématiques (rangs taxonomiques). Ces modifications systématiques suivent les décisions de l’AERC-
TAC (www.aerc.eu/tac.html), le comité taxonomique consultatif européen, dont l’objectif est de proposer 
des recommandations validées par la majorité des cinq comités taxonomiques nationaux actuellement 
constitués en Europe – Allemagne, France, Grande-Bretagne, Pays-Bas et Suède.
L’identification des espèces et sous-espèces placées dans une catégorie (A, B, C, D ou E, seules les trois 
premières catégories formant la LOF ; Dubois et al. 2008) a préalablement été vérifiée par le Comité 
d’Homologation National (CHN), dont les rapports sont publiés dans Ornithos (Reeber & le CHN 2011 
et 2012 pour les plus récents). Les éléments de contexte qui ont conduit la CAF à inscrire un taxon en 
catégorie A de la Liste des oiseaux de France sont systématiquement publiés sous forme d’un « Com-
mentaire de la CAF » associé à chaque note de première française publiée dans Ornithos.

Premières françaises placées en catégorie A de la LOF
Pétrel gongon Pterodroma feae (Salvatori, 1899)
Au mois d’août 2010, par deux fois, un Pétrel gongon (Îles du Cap-Vert, Madère) a été photographié 
en mer à une centaine de kilomètres au nord-ouest d’Ouessant, Finistère. La distance entre les deux 
observations laisse penser qu’il s’agissait de deux individus différents. Aucune mention certaine de cette 
espèce n’avait pu être homologuée auparavant, car les descriptions ne permettaient pas au CHN de 
trancher entre le Pétrel gongon et le Pétrel de Madère P. madeira (Dubois et al. 2003), ces deux espèces 
étant très proches morphologiquement et génétiquement. Le nombre de couples de Pétrels de Madère 
ne dépassant pas la centaine, il est fort probable que les données précédentes correspondaient plutôt 
à P. feae. Les deux données de 2010 ont été attribuées sans aucun doute par le CHN au Pétrel gongon. 
En conséquence le binôme P. feae/P. madeira n’apparaît plus dans la LOF.

Fou à pieds rouges Sula sula (Linné, 1766)
Cette espèce monotypique, originaire des zones intertropicales de tous les océans, n’avait été notée 
que deux fois en Europe, en août puis en décembre 2010 en Espagne. Un adulte a séjourné du 2 au 
14 juillet 2011 sur le lac de Sainte-Croix, à Aiguine et communes voisines, départements du Var et des 
Alpes-de-Haute-Provence. Capturé afin d’être examiné, ce fou ne montrait aucun signe de détention 
préalable, aucune bague ni puce électronique.

La Commission de l’Avifaune Française est un comité d’experts créé en 1987 qui maintient la Liste des oiseaux de France métropolitaine, en y ajoutant les nouvelles espèces 
observées en métropole et en intégrant les changements taxonomiques éventuels concernant les oiseaux français. La CAF est composée de six membres qui représentent  
divers organismes nationaux : Pierre Le Maréchal (professeur Université Paris-Sud, président de la CAF), Frédéric Jiguet (CRBPO/MNHN, CHN, secrétaire de la CAF), 
Pierre-André Crochet (CNRS), Philippe Dubois (CHN, LPO), Jean-Marc Pons (MNHN) et Pierre Yésou (ONCFS).
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Grue du Canada Grus canadensis (Linné, 1758)
Cette espèce polytypique (6 sous-espèces) niche au nord-est de la Sibérie, en Alaska et à travers le 
Canada. En automne, les populations nordiques migrent vers le sud-est des États-Unis et le nord du 
Mexique alors que les populations du sud-est des États-Unis et de Cuba sont sédentaires. Il existait cinq 
mentions en Europe avant 2009 : Irlande, îles Féroé, Grande-Bretagne (deux mentions), Açores et Pays-
Bas (un des deux oiseaux britanniques). Entre le 7 et le 12 octobre 2009, une Grue du Canada de plus 
d’un an a séjourné avec des Grues cendrées Grus grus à Pontons-sur-Adour, Landes (Toutain 2011) ; les 
détails de plumage visibles sur les photos disponibles indiquent qu’il s’agissait du même individu que 
celui présent du 22 au 29 septembre 2009 dans les Orcades, au nord de l’Écosse, avant d’être vu en 
migration vers le sud à travers l’Écosse le 29 septembre (Birding World 22 : 376-378). 

Bécasseau à longs doigts Calidris subminuta (Middendorff, 1853)
Cette espèce monotypique niche dans l’est de la Sibérie et hiverne sur les côtes d’Asie du Sud-Est et en 
Australie. Un juvénile a effectué un séjour remarquable du 1er novembre 2011 au 26 janvier 2012 à La 
Turballe, Loire-Atlantique (Raitière et al. 2013). 

Martinet cafre Apus caffer (Lichtenstein, 1823)
Le Martinet cafre est une espèce monotypique nichant en Afrique subsaharienne et ponctuellement au 
Maroc et en Espagne. Certains auteurs distinguent deux sous-espèces – A. c. caffer et A. c. streubelii – sur 
un critère de longueur des ailes. Mais le patron de la variation géographique de cette mesure, observé 
entre les diverses populations africaines, conduit d’autres auteurs, suivis en cela par la CAF, à ne pas 
faire cette distinction subspécifique (del Hoyo et al. 1999). Un individu a été observé le 26 juin 2011 en 
vol au-dessus de l’étang de la Matte, commune de Lespignan dans l’Hérault (Kayser & Clément 2013).

Paruline jaune Dendroica petechia (Linné, 1766)
Le 30 août 2011, dans le cadre d’opérations de baguage, une Paruline jaune (Dendroica petechia = Setophaga 
petechia) a été capturée à Mortagne-sur-Gironde, Charente-Maritime, en bordure de l’estuaire de la 
Gironde (Musseau & Herrmann 2013, Musseau et al. 2011). La mesure de la formule alaire a permis 
de rattacher cette paruline au groupe aestiva, qui rassemble les sous-espèces nichant de l’Amérique du 
Nord au Mexique et hivernant en Amérique centrale ou du Sud. C’est le seul groupe de sous-espèces 
qui ait été signalé jusqu’à présent dans le Paléarctique occidental, ce qui semble logique sachant que 
les deux autres groupes – petechia et erithachorides – sont essentiellement sédentaires.

1-3. Capture du Fou à pieds rouges Sula sula du lac de Sainte-Croix, juillet 2011 (Aymeric Le Calvez). Red-footed Booby, southern France.

165
Ornithos 20-3 : 164-173 (2013)

13e rapport de la CAF

164-173 Direct CAF 2013.indd   165 26/06/13   10:25



Paruline à flancs marron Dendroica pensylvanica (Linné, 1766)

La Paruline à flancs marron (Dendroica pensylvanica = Setophaga pensylvanica), espèce monotypique, est une 
nicheuse relativement commune en Amérique du Nord. En automne, elle migre à l’intérieur des terres 
vers les Antilles, et il existe très peu de mentions en Europe : la dernière avant l’observation française 
datait d’octobre 1995 dans le Devon (Grande-Bretagne). Un mâle de 1re année a séjourné sur l’île de 
Sein, Finistère, du 10 au 12 octobre 2010, constituant la première mention française de l’espèce (Jordan 
et al. 2012).

Vacher à tête brune Molothrus ater (Boddaert, 1783) 

Le Vacher à tête brune est un ictéridé qui niche dans la partie méridionale du Canada, à Terre-Neuve, 
dans le centre et l’ouest des États-Unis, en Californie et au Nouveau-Mexique. Sur les trois sous-espèces 
reconnues, deux vivent dans l’ouest nord-américain (M. a. artemisae et M. a. obscurus) et une dans la partie 
est (M. a. ater). L’individu observé plusieurs jours début mai 2010 sur une mangeoire à Ouzouër-sur-
Trézée, Loiret (Danjon 2011) n’a toutefois pas pu être attribué à une sous-espèce particulière. 

Espèces nouvellement admises en catégorie A de la LOF
Grue demoiselle Grus virgo (Linné 1758)

Cette grue niche en Eurasie, de l’est de la Turquie et du nord de la mer Noire jusqu’au nord de la Chine 
et hiverne en Inde, au Pakistan ainsi qu’en Afrique de l’Est. Les populations qui nichaient en Afrique 
du Nord jusqu’au xxe siècle ont maintenant disparu. Un individu de 1re année a été observé du 13 au 
16 octobre 2010 à Saint-Josse, Pas-de-Calais, puis du 24 octobre au 11 novembre 2010 à Beauvoir, 
Manche. Cette donnée a tout d’abord été placée en catégorie D (réunion CAF 2010) puis en catégorie 
A (réunion CAF 2012), après une analyse précise de nouvelles informations sur les circonstances de 
l’observation et de la situation de l’espèce en captivité. La quinzaine d’autres mentions connues en France 
a été placée en catégorie E, certaines concernent clairement des oiseaux échappés et aucune autre n’est 
aussi probante que les mentions de 2010.

Bruant roux Emberiza rutila (Pallas 1776)

Ce bruant niche dans le sud-est de la Sibérie et le nord de la Chine. Il a été importé comme oiseau de 
cage jusqu’au milieu des années 1990. Dans ce contexte, lorsque la première mention de cette espèce en 
France était obtenue en octobre 1995, la prudence sur l’origine de l’espèce avait conduit la CAF à placer 
cette donnée en catégorie D (V. Ornithos 4-3 : 138-139), comme cela avait été le cas pour la donnée 
du xixe siècle d’un oiseau capturé au filet en Franche-Comté et naturalisé (Mayaud et al. 1936, Mayaud 
1941). L’observation d’un juvénile sur l’île de Sein, Finistère, du 5 au 11 octobre 2009 et l’ensemble des 
éléments de contexte (notamment origine captive maintenant peu probable) ont conduit la CAF à inscrire 
l’espèce en catégorie A de la LOF. À cette occasion, la CAF a reconsidéré la mention d’un oiseau les 5 
et 11 octobre 1995 à Vuillecin, Doubs, et a inscrit cette donnée en catégorie A (Michelat et al. 2011).

Nouvelles sous-espèces ajoutées en catégorie A dans la LOF
Rougequeue noir Phoenicurus ochruros phoenicuroides

Le Rougequeue noir est une espèce répartie de l’Europe à l’Asie avec la sous-espèce P. o. gilbraltariensis 
(Europe, Afrique du Nord, Asie mineure) qui est connue en France. Un mâle de 1re année de la sous-
espèce P. o. phoenicuroides (Asie centrale, du Tien Shan à la Mongolie) a été observé sur île d’Yeu, Vendée, 
le 12 novembre 2011. C’est la première mention de cette sous-espèce du Rougequeue noir en France. 
Plusieurs autres données ont été obtenues en Europe de l’Ouest lors de ce même automne.
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Mésange à longue queue Aegithalos caudatus caudatus

Un afflux de Mésanges à longue queue de la sous-espèce nominale s’est produit au cours de l’hiver 
2010-2011, essentiellement dans la moitié est de la France (Olioso & le CHN 2011). Aucune mention 
n’avait encore été authentifiée pour la France, car l’identification de ce taxon est rendue complexe par 
l’existence de nombreux intermédiaires en provenance des zones de sympatrie avec d’autres taxons, dont 
certains montrent une tête blanche (Paepegaey & le CHN 2011). 

Tarier de Sibérie Saxicola maurus et ordre systématique des Saxicola

Jusqu’à récemment le Tarier pâtre Saxicola torquatus était considéré comme espèce polytypique regroupant 
une douzaine de sous-espèces réparties en Europe, en Afrique et en Asie. En France, on en connaissait 
trois sous-espèces : S. t. rubicola, S. t. hibernans et S. t. maurus.
Des analyses phylogénétiques (Illera et al. 2008, Zink et al. 2008) ont permis de réviser l’histoire de ce 
taxon et de proposer un nouveau classement du complexe « Saxicola torquatus ». Le nom Saxicola torquatus 
est à présent réservé à l’espèce d’Afrique subsaharienne appelée « Tarier d’Afrique ».
Pour ce qui concerne la LOF, il résulte de ces travaux que la sous-espèce S. t. maurus est élevée au rang 
d’espèce Saxicola maurus (Tarier de Sibérie) qui regroupe cinq sous-espèces, principalement réparties de la 
Sibérie à la Chine. Les mentions de Saxicola maurus actuellement homologuées par le CHN ne permettent 
pas une identification subspécifique. Il peut logiquement s’agir de S. m. maurus ou de S. m. stejnegeri, les 
deux sous-espèces sibériennes.
Autre conséquence de ce nouveau classement, le nom scientifique du Tarier pâtre devient Saxicola rubicola 
(Europe, Afrique du Nord et Turquie) qui regroupe deux sous-espèces : S. r. rubicola (Europe de l’Ouest 
et du Sud, côtes d’Afrique, Turquie) et S. r. hibernans (Grande-Bretagne, Irlande et ouest de la Bretagne ; 
des Pays-Bas à l’ouest de la péninsule Ibérique, les oiseaux sont intermédiaires entre ces deux formes).

4. Bruant roux Emberiza 
rutila, femelle, Corée-du-
Sud, mai 2009 (Aurélien 
Audevard). Female 
Chestnut Bunting.
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Le classement des Saxicola dans la LOF est désormais le suivant :
Tarier des prés Saxicola rubetra (Linné, 1758)
Tarier de Sibérie Saxicola maurus (Pallas, 1773)

appartenance subspécifique inconnue
Tarier pâtre Saxicola rubicola (Linné, 1766)

– S. r. rubicola (Linné, 1766)
– S. r. hibernans (Hartert, 1910)

Modifications de noms scientifiques

Suite aux recommandations de l’AERC TAC 2011 et 2012 (Crochet et al. 2011, 2012) les modifications 
suivantes ont été apportées au nom scientifique de certaines espèces européennes.

• Gélinotte des bois Tetrastes bonasia (Linné, 1758) au lieu de Bonasa bonasia (Linné, 1758)
– T. b. rupestris (C. L. Brehm, 1831)

• Chevalier semipalmé Tringa semipalmata (J.F. Gmelin, 1789) au lieu de Catoptrophorus semipalmatus (J.F. 
Gmelin, 1789)

• Sterne fuligineuse Onychoprion fuscatus (Linné, 1766) au lieu de O. fuscata 
– Onychoprion fuscatus fuscatus (Linné, 1766)

• Sterne bridée Onychoprion anaethetus (Scopoli, 1786) 
– Onychoprion anaethetus melanopterus (Swainson, 1837) au lieu de O. a. melanoptera

• Grive de Sibérie Geokichla sibirica (Pallas, 1776) au lieu de Zoothera sibirica (Pallas, 1776)
– Geokichla sibirica sibirica (Pallas, 1776)	

• Hypolaïs pâle Iduna pallida (Hemprich & Ehrenberg, 1833) au lieu de Hippolais pallida (Hemprich & 
Ehrenberg, 1833)

• Hypolaïs obscure Iduna opaca (Cabanis, 1850) au lieu de Hippolais opaca Cabanis, 1850

5. Gélinotte des bois 
Tetrastes bonasia, mâle, 
Les Houches, Haute-Savoie, 
mai 2006 (Bernard Bellon). 
Male Hazel Grouse.
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• Hypolaïs bottée Iduna caligata (Lichtenstein, 1823) au lieu de Hippolais caligata (Lichtenstein, 1823)

• Hypolaïs rama Iduna rama (Sykes, 1822) au lieu de Hippolais rama (Sykes, 1822)

• Tarier pâtre Saxicola rubicola (Linné, 1766) au lieu de Saxicola torquatus (V. aussi Saxicola maurus plus haut)

• Fauvette de Rüppell Sylvia ruppeli (Temminck, 1823) au lieu de Sylvia rueppelli
La littérature ancienne, notamment la publication de Temminck, montre que l’orthographe originale 
est bien ruppeli.

• Fauvette passerinette Sylvia cantillans (Pallas, 1764)
S. c. subalpina Temminck, 1820 au lieu de S. c. moltonii (Baccetti et al. 2007)

Le classement des sous-espèces dans la LOF est désormais le suivant :
Fauvette passerinette Sylvia cantillans (Pallas, 1764)

– S. c. cantillans (Pallas, 1764) 
– Fauvette de Moltoni S. c. subalpina Temminck, 1820 
– Fauvette des Balkans S. c. albistriata C. L. Brehm, 1855 

Les noms vernaculaires « Fauvette de Moltoni » et « Fauvette des Balkans » ont été préconisés par la CAF 
pour les deux sous-espèces de S. cantillans dans la mesure où, selon certains auteurs, elles pourraient être 
élevées au rang d’espèce (Brambilla et al. 2010), décision actuellement non suivie par l’AERC.

• Étourneau roselin Pastor roseus (Linné, 1758) au lieu de Sturnus roseus (Linné, 1758)

Changements de l’ordre taxonomique au niveau générique et/ou spécifique

Ordre taxonomique des limicoles des genres Xenus, Actitis et Tringa
Les relations phylogénétiques de ces trois genres ont été revues à la suite d’analyses d’ADN mitochon-
drial et nucléaire et publiées récemment (Pereira & Baker 2005, Gibson 2010). En plus du changement 
de genre de Catoptrophorus semipalmatus en Tringa semipalmata (V. plus haut), l’ordre des espèces dans la 
LOF est dorénavant le suivant :

Chevalier bargette Xenus cinereus (Güldenstädt, 1775)
Chevalier guignette Actitis hypoleucos (Linné, 1758)
Chevalier grivelé Actitis macularius (Linné, 1766)
Chevalier culblanc Tringa ochropus Linné, 1758
Chevalier solitaire Tringa solitaria Wilson, 1813

– T. s. solitaria Wilson, 1813

Chevalier arlequin Tringa erythropus (Pallas, 1764)
Chevalier criard Tringa melanoleuca (J.F. Gmelin, 1789)
Chevalier aboyeur Tringa nebularia (Gunnerus, 1767)
Chevalier à pattes jaunes Tringa flavipes (J.F. Gmelin, 1789)
Chevalier semipalmé Tringa semipalmata (J.F. Gmelin, 1789)

– T. s. inornata (Brewster, 1887)

Chevalier stagnatile Tringa stagnatilis (Bechstein, 1803) 
Chevalier sylvain Tringa glareola Linné, 1758
Chevalier gambette Tringa totanus (Linné, 1758)

– T. t. totanus (Linné, 1758)
– T. t. robusta (Schioler, 1919)
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Ordre taxonomique des guêpiers
Un nouvel ordre taxonomique des guêpiers a été récemment proposé à la suite d’analyses de séquences 
d’ADN mitochondrial et nucléaire (Marks et al. 2007). Cet ordre a été accepté par l’AERC. Ainsi l’ordre 
des deux espèces de guêpiers connues en France devient :

Guêpier d’Europe Merops apiaster Linné, 1758
Guêpier de Perse Merops persicus Pallas, 1773

Ordre taxonomique des Hirundinidés
Des études phylogénétiques récentes (Sheldon et al. 2005, Pavlova et al. 2008, Dor et al. 2010) ont permis 
de revisiter la séquence taxonomique de cette famille. L’ordre systématique des hirondelles observées 
en France est désormais le suivant :

Hirondelle paludicole Riparia paludicola (Vieillot, 1817) 
– appartenance subspécifique inconnue

Hirondelle de rivage Riparia riparia (Linné, 1758)
– R. r. riparia (Linné, 1758)

Hirondelle de rochers Ptyonoprogne rupestris (Scopoli, 1769)
Hirondelle rustique Hirundo rustica Linné, 1758

– H. r. rustica Linné, 1758
Hirondelle de fenêtre Delichon urbicum (Linné, 1758)

– D. u. urbicum (Linné, 1758)  
Hirondelle rousseline Cecropis daurica (Linné, 1771)

– C. d. rufula (Temminck, 1835)  
Hirondelle à front blanc Petrochelidon pyrrhonota (Vieillot, 1817)

– appartenance subspécifique inconnue  

Ordre taxonomique des fauvettes des genres Iduna, Hippolais et Acrocephalus
Des analyses phylogénétiques récentes ont proposé de reclasser les espèces du Paléarctique occidental 
des genres Iduna, Hippolais et Acrocephalus (Fregin et al. 2009). Suite au changement du générique des 
quatre espèces d’hypolaïs, l’ordre systématique est le suivant pour les espèces de la LOF :

Hypolaïs bottée Iduna caligata (Lichtenstein, 1823)
Hypolaïs rama Iduna rama (Sykes, 1822)
Hypolaïs obscure Iduna opaca (Cabanis, 1850)
Hypolaïs pâle Iduna pallida (Hemprich & Ehrenberg, 1833)

– I. p. elaeica (Lindermayer, 1843)
Hypolaïs ictérine Hippolais icterina (Vieillot, 1817)
Hypolaïs polyglotte Hippolais polyglotta (Vieillot, 1817)
Lusciniole à moustaches Acrocephalus melanopogon (Temminck, 1823)

– A. m. melanopogon (Temminck, 1823)
Phragmite aquatique Acrocephalus paludicola (Vieillot, 1817)
Phragmite des joncs Acrocephalus schoenobaenus (Linné, 1758)
Rousserolle isabelle Acrocephalus agricola (Jerdon, 1845)

– A. a. septima Gavrilenko, 1954
Rousserolle des buissons Acrocephalus dumetorum Blyth, 1849
Rousserolle verderolle Acrocephalus palustris (Bechstein, 1798)
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Rousserolle effarvatte Acrocephalus scirpaceus (Hermann, 1804)
– A. s. scirpaceus (Hermann, 1804)
– A. s. fuscus (Hemprich & Ehrenberg, 1833)

Rousserolle turdoïde Acrocephalus arundinaceus (Linné, 1758)
– A. a. arundinaceus (Linné, 1758)

Ordre taxonomique des genres Sturnus et Pastor
Lovette et al. (2008) et Zuccon et al. (2008) ont proposé un nouveau classement des Sturnus, Acridotheres 
et genres alliés sur la base d’études phylogéniques (séquences de gènes mitochondriaux). Compte tenu 
des distances génétiques entre les taxons, Zuccon et al. (2008) recommandent l’utilisation du générique 
synonyme Pastor pour l’Étourneau roselin. L’ordre systématique des sturnidés de la LOF est donc : 

Étourneau unicolore Sturnus unicolor Temminck, 1820
Étourneau sansonnet Sturnus vulgaris Linné, 1758

– S. v. vulgaris Linné, 1758
Étourneau roselin Pastor roseus (Linné, 1758)

Espèces et sous-espèces supprimées de la LOF entre 2010 et 2012
Colin de Virginie Colinus virginianus

Cette espèce a été introduite en France à des fins cynégétiques. En 1995, nous écrivions : « Une population 
semble se maintenir dans le centre de la France et réunir donc les conditions nécessaires au maintien de l’espèce dans 
la catégorie C » (V. Ornithos 2-2 : 82-88). Mais il s’avère que les populations introduites ne se sont pas 
maintenues depuis l’arrêt des lâchers massifs des années 1990 (Dubois et al. 2012). La CAF a donc 
décidé de reclasser cette espèce en catégorie E, ce qui la fait sortir de la LOF.

Rougequeue à front blanc Phoenicurus phoenicurus samamisicus

Cette sous-espèce niche en Crimée, dans le Caucase, l’est et le sud de la Turquie, du Levant et jusqu’à 
l’est de l’Iran. En 2009, le CHN a révisé les données françaises suite à la publication d’un article pré-
cisant l’identification de ce taxon (Small 2009). Comme aucune de ces données ne présentait tous les 
caractères attendus pour une identification certaine de cette sous-espèce, elles ont toutes été refusées. 
Phoenicurus p. samamisicus a ainsi été supprimé de la LOF.

Pouillot du Caucase Phylloscopus nitidus

La seule mention connue date des 20 et 21 septembre 2003 dans le Pas-de-Calais (Phylloscopus nitidus était 
encore une sous-espèce de Phylloscopus trochiloides en 2003). Dans un premier temps, elle a été homologuée 
par le CHN (Frémont & le CHN 2005) et placée en catégorie A par la CAF (V. Ornithos 11-5 : 230-245). 
Suite aux recommandations de l’AERC concernant les premières nationales (descriptions concordantes 
de plusieurs observateurs et/ou photos), cette donnée a été réexaminée par le CHN qui a finalement 
décidé de ne plus l’homologuer (Reeber & le CHN 2011).

Gobemouche de la taïga Ficedula albicilla

Cette espèce niche en Sibérie, en Asie centrale et de l’Est. L’évolution des connaissances sur l’identifi-
cation de cette espèce implique désormais que l’acceptation de données soit basée sur une description 
très solide, accompagnée de photographies et si possible d’un enregistrement du cri (diagnostique), ce 
qui a conduit le CHN à réviser les données françaises (Reeber & le CHN 2012). L’ensemble des données 
françaises a ainsi été refusé suite à ce réexamen et il n’existe donc plus, en France, de mention homolo-
guée de cette espèce, qui a donc été retirée de la LOF.
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Paruline obscure Vermivora peregrina

Cette paruline originaire d’Amérique du Nord (essentiellement du Canada) hiverne en Amérique du Sud 
en passant à l’est des Rocheuses. Un individu, considéré comme femelle en plumage nuptial ou mâle 
nuptial incomplet, a été mentionné sur l’île de Sein, Finistère, le 25 avril 1997 et cette donnée avait été 
homologuée par le CHN (V. Ornithos 6-4 : 189-192). En 2006, un réexamen de plusieurs espèces de sa 
base de données a conduit le CHN à conclure que la possibilité d’un Pouillot fitis Phylloscopus trochilus ne 
pouvait être totalement écartée (Reeber et al. 2008). Dans la mesure où il n’y a pas eu d’autre mention 
de cette espèce en France métropolitaine, la Paruline obscure ne fait donc plus partie de la LOF.
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Summary

13th Report of the French Avifauna Committee (CAF). This paper deals with decisions adopted by the French Avifauna 
Committee (CAF) from 2010 to 2012. The following species and subspecies have been added to the French bird list in category A : Fea’s 
Petrel (Pterodroma feae) ; Red-footed Booby (Sula sula) ; Sandhill Crane (Grus canadensis) ; Demoiselle Crane (Grus virgo) ; Long-toed 
Stint (Calidris subminuta) ; White-rumped Swift (Apus caffer) ; Eastern Black Redstart (Phoenicurus ochruros phoenicuroides) ; Long-
tailed Tit (Aegithalos c. caudatus) ; Yellow Warbler (Dendroica petechia) ; Chestnut-sided Warbler (Dendroica pensylvanica) ; Chestnut 
Bunting (Emberiza rutila) ; Brown-headed Cowbird (Molothrus ater). Adoption of taxonomic order and generic/species names changes 
to the French Bird List according the AERC TAC recommendations : 
• taxonomic orders of waders of the genus Xenus, Actitis and Tringa, bee-eaters, Hirundinidae, warblers of the genus Iduna, Hippolais 
and Acrocephalus, and Sturnidae of the genus Sturnus and Pastor ;
• species and subspecies scientific names : Hazel Grouse (Tetrastes bonasia) ; Willet (Tringa semipalmata) ; Sooty Tern (Onychoprion 
fuscatus) ; Siberian Thrush (Geokichla sibirica) ; Eastern Olivaceous Warbler (Iduna pallida) ; Western Olivaceous Warbler (Iduna 
opaca) ; Sykes’s Warbler (Iduna rama) ; European Stonechat (Saxicola rubicola) ; Rüppell’s Warbler (Sylvia ruppeli instead of 
S. rueppelli) ; Subalpine Warbler (Sylvia cantillans subalpina instead of S. c. moltonii) ; Rosy Starling (Pastor roseus).
Finally, the following taxa are deleted from the French list : Northern Bobwhite (Colinus virginianus) ; Green Warbler (Phylloscopus 
nitidus) ; Taiga Flycatcher (Ficedula albicilla) ; Tennessee Warbler (Vermivora peregrina) and Common Redstart (Phoenicurus p. 
samamisicus).
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6. Hirondelle rousseline 
Cecropis daurica, Ouessant, 
Finistère, octobre 2012 
(Aurélien Audevard). 
Red-rumped Swallow.
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